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Drummond s'impatiente et insiste pourrécupérer une direction régionale du ministère des Transports et ses 75 emplois

Jutras prêt à bloquer à nouveau la 20 |
 

Gérald PRINCE Drummondville
 

ques mois, la Coalition pour le
retour d’une direction territo-

riale du ministère des Transports à
Drummondville reprendvie.

A près avoir végété pendant quel-

«Si ça ne se réalise pas bientôt, il
va se donner des coups de poing sur
la table», clame l’ordinairement pla-
cide député de Drummond, Nor-
mand Jutras, qui constate que, de-
puis son élection, bien peu de gestes
ont été posés par son propre gouver-
nement pource retour.

«S'il faut pour cela bloquer à

nouveau l'autoroute 20, eh bien,
nous le ferons», ajoute Me Jutras, en
faisant allusion au blocage survenu
le 21 juin 1993, alors que les diri-
geants de tousles groupes élus et ad-
ministratifs de Drummond avaient
stoppé la circulation surcette grande
artère pour protester contre le trans-
fert d'environ 75 employés du minis-
tère vers Trois-Rivières et Co-
wansville.

En mai dernier, Drummond avait
récupéré IS emplois permanents,
mais cela ne suffit pas au député Ju-
tras: il ne veut rien de moins que le
rétablissement de la direction terri-
toriale, comme avant les change-
ments de 1993.

 

 
Photo La Toure par Gilles Dallaire

Le maire de Magog, M. Denis Lacasse, lève une pelletée de terre symbolique sur
le chantier de la sortie 32 de l’autoroute 55 en présence de M. Claude Boucher,
délégué régional du Parti québécois, de M. Robert Benoit, député d'Orford, et de
M. Denis Paradis, député fédéral de Brome-Missisquoi.

 

Écoles de village

 

Michel MORIN et PC Québec
 

Garon, invite les enseignantes
sous-payées des écoles de villa-

ge à se syndiquer.
En rouvrant l’école de Lefebvre,

près de Drummondville, contre la
volonté de la commission scolaire,
le ministre en a fait une «école mu-
nicipale», créant ainsi un précé-
dent. La situation s’est depuis ré-
pétée dans d’autres villages du
Québec.

Les trois enseignantes de Lefeb-
vre sont payées 23 000 $ par an-
née, alors que le salaire moyen
d’un enscignant syndiqué cst de
rès de 32 000 $. La solution, se-
on Jean Garon: «c’est un droit des
employés de se syndiquer. Mais
moi je n'ai pes le droit de leur dire
quoi faire. Les lois syndicales exis-
tent», dit-il.
La CEQ a déjà accusé le minis-

tre d’avoir créé deux catégories
d’établissements scolaires et de
laisser les enseignantes revenir à
l’époque des écoles de rang, où les
institutrices étaient souvent exploi-
tées par des commissaires,
Le ministre Garon se défend en

disant que le système d'écoles mu-
nicipales existe dans plusieurs pays
du monde. On pourrait se retrou-
ver avec cinquante écoles munici-
pales qui fonctionnent toutes diffé-
remment? «Les parents ont le droit
de choisir l'éducation qu’ils veulent
pour leurs enfants», lance M. Ga-
ron.

L e ministre de l’Education, Jean

Boucher réplique
Alléguant que la Centrale de

l’enseignement du Québec n’a rien
compris dans le dossier de l’école
du ministre, à Lefebvre, le délégué
régional de l’Estrie Claude Bou-
cher ne comprend pas que tout
l’establishment enseignant puisse
se liguer «contre de si petits projets
qui ne font que répondre aux at-

Garon conseille aux
enseignantes sous-payées
de «se syndiquer»

tentes des parents.»

Invité à commenter la requête
en jugement déclaratoire déposée
en Cour supérieure par le person-
nel enseignant regroupé au sein de
la CEQ, de la Fédération des en-
seignants des commissions scolai-
res du Québec et du Syndicat de
l’enseignement de la région de
Drummondville, M. Boucher s’ex-
plique malcette offensive.

En contestant le fait que le gou-
vernement du Québec ait eu re-
cours à l’article $ de la Loi sur le
ministère de l'Éducation «pour
créer des écoles parallèles à celles
relevant de la compétence des
commissions scolaires», Claude
Boucher croit que les enseignants
font de ce dossier une question fi-
nancière.

«lls n’ont rien compris du tout.
Nous sommes dans une situation
où il y a une différence entre une
vision bureaucratique et une vision
de prise en charge et de responsa-
bilisation des parents dans l’éduca-
tion de leurs enfants, de dire Clau-
de Boucher. Je trouve incroyable
que des éducateurs ne compren-
nent pas du tout le potentiel de
changement.»

Cette requête en jugement dé-
claratoire a été déposée contre le
procureur général du Québec, le
ministre de l'Éducation, la Com-
mission scolaire des Chênes, de
Drummondville, la municipalité et
l’école de Lefebvre. Cette procédu-
re judiciaire vise à faire déclarer
nul le décret qui a autorisé, le 21
décembre 1994, la création de
l’école du ministre, à Lefebvre.
«Dans le fond, je pense qu’il

s’agit là d’une question strictement
syndicale. Je n'ai rien contre l’idée
c syndiquer les enseignants de

l'école du ministre. Mais je suis dé-
u de voir qu'on s'en prend par le
ait même la détermination des
arents». de commenter Claude
ucher.  
  

Il à traité de la question avec son
collègue ministre des Transports,
Jacques Léonard, et avec le ministre
Guy Chevrette, mais s’est fait répon-
dre quele transfert annoncé ce prin-
temps était suffisant pour le mo-
ment.

Nouvelle zone administrative

M. Jutras a alors demandé une
audience au premier ministre Jac-
ques Parizeau et entend le convain-
cre du bien-fondé de la position des
gens de Drummond. Il a d’ailleurs
pu faire confirmerque la disparition
de la direction territoriale avait été
une «décision politique» de l’ancien
gouvernement libéral et qu’elle ne

reposait sur aucune donnée logique
ouscientifique.

Le député Jutras est persuadé
que la direction territoriale doit re-
venir à Drummondville d'ici un an.
soit avant ou en même temps quela
création d’une zone administrative
autonome pour l'actuelle région 04-
sud, objectif que le député fixe au
premier avril 1996.

Sur ce dernier point, M. Jutras
remarque que les négociations sont
toujours actives: deux rencontres ont
eu lieu en juin ct un mémoire doit
être soumis en septembre au Conseil
des ministres. Entretemps, les diri-
geants de la rive-sud s'affairent à le
peaufiner: la première partie. qui

traite des doléances de la rive-sud de
la région 04 actuelle vis-à-vis les vi-
sées de Trois-Rivières, est terminée.
D'ici la mi-août, on explore les nou-
velles idées et les nouvelles avenues
pour consolider le concept selon la
position du ministre Guy Chevrette,
qui s'est dit favorable a sa création.
«On est en train de déterminer com-
ment on la veut, cette nouvelle ré-
gion administrative», confie M. Ju-
tras.

Un seul point reste a régler: le
statut de la MRC de Bécancour, qui
se refuse à faire partie d'une nouvel-
le zone administrative, étant séparée
de Trois-Rivières parle fleuve Saint-
Laurent seulement. Ce secteur sera-

CAHIER
Messier en liberté
Bandes dessinées
Vivre

  

 

  

t-il maintenu en Mauricie ou encore
intégré de force à la nouvelle ré-
gion? M. Jutras pense plutôt que
personne ne se fera forcer la main et
que Bécancour pourra rester ratta-
chée à Trois-Rivières, si c’est son
souhait, mais encore là, les données
ne sont pastoutes finalisées.

Le député de Drummond estime
probable que la nouvelle région ad-
ministrative sera créée pour le pre-
mier avril 1996, puisqu'il s'agit de la
première journée de la nouvelle an-
née budgétaire du gouvernement du
Québec.

Le parc industriel de Magog aura
en novembre sa sortie sur la 55
 

Magog (GD)
 

bientôt accessible directement
aux camions et aux automobiles

qui circulent du nord au sud sur l'au-
toroute 55, comme cette voie rapide
sera accessible directement aux ca-
mions et aux automobiles faisant
route vers le nord qui arrivent du
parc industriel.

L e parc industriel de Magog sera

Le maire de Magog, M. Denis
Lacasse, a donné hier le signal de la
correction de cette anomalie déplo-
rée depuis plus de 20 ans en inaugu-

rant le chantier de construction de la
bretelle reliant le parc industriel a
l’autoroute en présence du député
d’Orford, M. Robert Benoit, du dé-
puté fédéral de Brome-Missisquoi,
M. Denis Paradis. et du délégué ré-
gional du Parti québécois, M. Clau-
de Boucher.

M. Lacasse, M. Benoit. M. Para-
dis et M. Boucher ont tous quatre
rappelé que c’est grâce à la collabo-
ration des trois paliers de gouverne-
ment que ce projet dont la nécessité
n’a jamais été mise en doute par qui
quece soit est enfin en voie de réali-
sation.

La construction de cette bretelle

qui est identifiée commela sortie 32
e l’autoroute 55 a été rendue possi-

ble grâce à une subvention de 1 mil-
lion $ versée par le ministère des
Transports, à une subvention de
800 000 $ versée à part égale par le
gouvernement fédéral et le gouver-
nement provincial dans le cadre du
programme à frais partagés de tra-
vaux d’infrastructures et à une quo-
te-part de 500 000 $ versée barMa.
808.

Cet investissement de 2,3 mil-
lions$ rendra aussi possible la
construction d’un passage à niveau
reliant la partie nord du parc indus-

triel où sont établies une trentaine
d'entreprises et la partie sud où sont
construites les usines d’Eka Nobelet
de Gaz Airco ainsi que le pavage du
tronçon du boulevard Industriel si-
tué entre la rue Pomerleauetla limi-
te est du parc industriel.

Les travaux dont l'exécution a été
confiée à la firme Germain Lapalme
et Fils seront terminés pour novem-
bre.

La construction de la sortie 32 ré-
duira considérablement le volume de
la circulation lourde dans les rues de
Magog.
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À la plage municipale, du 29 juin au 2 juillet !

Une tournée mémorable dansles grandesvilles du Québec qui vous.

permettra de percer les secrets du Cinéma! Assistez à des tournages

de films, à des cascades spectaculaires, à des comédies musicales !

Visitez de vrais ateliers de maquillage, de coiffure, de costumeset

d’effets spéciaux ! Découvrez commentfonctionnentles studios

LE CINÉMA SE DONNE
EN SPECTACLE CET ÉTÉ.
À MAGOG|
Un immense parc thématique

inspiré des grands studios

d'Hollywood !

À voir absolument!

d’animation et de postproduction !

Laissez-vous éblouir par nos décors grandioses!

Amenez vos enfants dans le Parc d'aventures!

Et enfin, à la brunante, réunissez-vous en famille au

cinéma en plein air!
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LA TIP DU Cima

nest Nests. @

SRC &

Des heures d'émerveillement

pour toute la famille !

Ouverture de 11 h à 23 h.

Billets en vente à l'entrée.

Information : 1 800 555-6285

Réservations de groupes : 1 800 618-8182
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rant du petit village tout en
poutine assez particulière, la galvaude.

 

François GOUGEON Piopolis
 

du centenaire de Piopolis, en
1971, le regroupement des fa-

milles Grenier et leurs proches
tient en fin de semaine sa rencon-
tre quinquennale en la «ville de
Pie».

L'idée consiste à inviter tous les
descendants de l’ancètre, Edmond
Grenier, qui a ouvert à la colonisa-
tion le «rang des Grenier»,il y plus
de 100 ans dans la municipalité si-
tuée sur la rive ouest du lac Mé-
gantic.

«La dernière fois, il y a cing ans,
on devait bien retrouver environ
300 descendants d’Edmond Gre-
nier. La population de Piopolis
avait doublé et il y avait des Gre-
nier de partout en Amérique du
Nord, méme de la Californie. Cet-
te année, 260 invitations ont été
envoyées et on compte sur l’effet
pyramide (le chef d’une famille
Grenier en parle à ses enfants, ne-
veux et autres proches) pour avoir
du monde», explique la présidente

F idèle à la tradition établie lors

 
Martine Grenier-Bastien,ici accompagnée de sa fille Marie-Eve, prési
sociation des Grenier de Piopolis. Toutes deux posent devantle seul restou-

uté, le Restaurant du Quai, où on apprête une

Le temps du rassemblement quinquennal est revenu

Les Grenier fêtent en fin
de semaine à Piopolis

Photo cc Tribute, por oe Gougeon
l'as-

de l’association des Grenier res-
ponsable de I'événement, Martine
Grenier-Bastien.

Les invités de ce grand happe-
ning arriveront demain soir, ven-
dredi. Il est prévu une foule d’acti-
vités, comme un recueillement a
I'église paroissiale, des repas fami-
liaux, des jeux champétres et ainsi
de suite. Dans la soirée de samedi,
ce sera la «soirée du placotage».
«On sera tous réunis et il n’y aura
pas de musique, pas d'orchestre: le
but c’est justement de permettre
aux gens d'échanger entre eux, de
placoter commeonle faisait autre-
fois dans les villages quand les
gens d'une même famille ne
s’étaient pas vus depuis long-
temps», explique la responsable de
l’activité.

A Piopolis, c'est un événement
qui ne passe pas inaperçu: pour
montrerles couleurs et financer en
partie ces retrouvailles, l’associa-
tion des Grenier a fait imprimer
des casquettes et gilets qui rappel-
lent la célébration de 1995. Celle-
ci sera reprise en l’an 2000 et ainsi
de suite a tousles cinq ans.  
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Ils ont été les premiers a rece-
voir les amateurs de fraises dans
leurs champs pour la cueillette de
ce fruit si délicieux. Trente ans plus
tard, les Wera sont toujours aussi
innovateurs, ayant ajouté a leur
gamme de «cueillez vous même»
des légumes de toutes sortes, allant
des tomates aux cornichons et dès
l'an prochain, à la rhubarbe! Sans
oublier les graines de tournesol
qu'ils offrent aux consommateurs
pourleurs petits oiseaux!

Les 4 acres implantés en
champs de fraises par Joseph et
Jacqueline Wera, en 1965, ont bien
profité aufil des ans. La ferme We-
ra, c'est aujourd'hui 40 acres de
champs, des fraises surtout, un sys-
tème d'irrigation complet et effica-
ce, 150 000 nouveaux plants de
fraisiers chaque année, mais sur-
tout, un système d'accueil bien rô-
dé évitant délais et attentes intermi-
nables.

Parce qu'avec des heures de
pointe allant jusqu'à mille voitures
sur le site, on imagine facilement
qu'une bonne organisation est né-
cessaire pour bien diriger tous ces
cueilleurs d'un jour!

«L'accueil est très important
pour nous. Et ça, tous nos em-
ployés le savent! On s'efforce d'of-
fri un service rapide, toujours avec
le sourire. C'est peut-être pour cela
que les gens reviennent, et même
de générations en générations!»,

Entreprise d'ici
Wera de Lennoxville!

soulignent les actuels propriétaires
de la ferme, Richard Wera et Yvon-
ne Cassidy. Durant la grosse sai-
son, ils sont d'ailleurs 25 employés
à s'occuper de la clientèle, dont
Luc Prévost, le bras droit des Wera.

Une pratique américaine

L'histoire d'amour entre les We-
ra et la clientèle estrienne remonte
donc à il y a 30 ans. Demeurant
dans la région de Québec, Joseph
Wera était fasciné par la culture des
fraises, très courante dans ce joli
coin de la province. Lui-même agri-
culteur, il louait une terre où il y fai-
sait l'élevage de bétail.

La terre étant expropriée, Jo-
seph Wera fut donc à la recherche
d’un nouveau lopin de terre où il
pourrait enfin réaliser son rêve.

Thez nous

Dépenses réduites de 300 000 $ et investissement de 900 000 $

Le taux de la taxe reste à 21 cents
les 100 $ à la CS. Memphrémagog

90 000 $ dans l'achat de matériel di-!

dactique et de volumes de bibliothè-:

 

Gilles DALLAIRE Magog

êmesi elle est dans l’impossi-
M bilité de remplacer un direc-

teur de service qui prend sa
retraite et même si elle doit sabrer
dans son personnel clérical et dans
son personnel de soutien pour ré-
duire ses dépenses de 300 $, la
Commission scolaire de Memphré-
magog investira quand même un
peu plus de 900 $ dans la mise

 

en place de nouveaux programmes
et de nouveaux services et dans
l’amélioration de programmes et de
services déjà en place au cours de
l'exercice financier qui débutera le
lerjuillet tout en maintenantle taux
de l'impôt foncier à 21 cents les 100
$ d’évaluation.

Telles sont les grandeslignes du
budget équilibré de 22 820 258 $
quivient d’être approuvé par le con-
seil des commissaires.

Ce budgetaxele gros des efforts
et des ressources financières sur les

services éducatifs directs aux élèves
comme le démontrent l’appropna-
tion d’une somme de 135 $
pour créer deux postes et demi d’en-
seignant en sus des normes édictées
par le ministère de l'Education,l’in-
vestissement de 308 000 $ dans l’in-
tégration des élèves handicapés,l’al-
location de 15 000 $ à un projet
dont la réalisation profitera aux élè-
ves présentant des difficultés de
comportement, l'investissement de
51 000 $ dans des programmes
d’enseignement innovateurs, de

ue, de 6300 $ dans le soutien de la
emaine des arts, de 10 000$dans

le transport d’élèves de l'extérieur -
désireux de pratiquer des activités
éducatives, culturelles et sportives à

Magog.

Une somme de 300 000 $ sera

aussi consacrée à la réussite éducati-

ve par le biais du développement de
services à la petite enfance, de la

romotion de la lecture et de l’amé-

foration de la gestion des classes.

La 21e édition du Guide «Au coeur
de l’Estrie» propose six circuits
[I La station touristique Magog-Ortord est très en demandesurle réseau Internet
 

Magog (GD)
 

uand, à la fin de l'an dernier,
TouriCentre Estrie a autorisé
une petite entreprise estrienne

à fournir au réseau Internet à des
fins de diffusion les informations
touristiques contenues dans son gui-
de Magog-Orford en revue, sa prési-
dente, Danielle Simard-Aumais,
était loin de se douter qu’il y aurait
une ruée surces informations.

«En 24 heures, 22 000 rensei-
gnements ont été demandés par les
utilisateurs du réseau. Si on prend
pour acquis que chaque utilisateur
demande en moyenne quatre ou
cinq renseignements, cela signifie
qu’en une seule journée de 4000 à
5000 personnes ont été mises au
courant de son existence ou ont
mieux connu ses attraits et les servi-
ces qu’elle offre à ses visiteurs», a
souligné Mme Simard-Aumais lors
d’une conférence de presse tenue à
Canton de Magog hier pour mar-
querles dix ans d’existence du guide
touristique Au Coeur de l’Estrie et
le lancement de sa vingt-et-unième
édition et de la troisième édition de
Magog-Orford en revue.

Elle a révélé que, cet automne,
tous les renseignements relatifs à la

 

C'est finalement en Estrie, à Len-
noxville, qu'il s'installe avec sa gran-
de famille, les producteurs fraisiers
y étant moins nombreux. Un an
après avoir planté ses fraisiers, il ac-
cueillait ses premiers clients!

«Mon père a d'abord vendu ses
fraises, toutes cueillies, au marché
de Montréal et à sa ferme. La de-
mande étant grandissante, il cher-
chait une façon de mieux satisfaire
sa clientèle. En jasant avec un pro-
ducteur américain qui utilisait le
système d'auto-cueillette, il a pensé
à mettre de l'avant cette formule
chez nous. Il fut d'ailleurs le premier
à le faire au Québec», d'expliquer
son fils, Richard Wera.

Peu a peu, l'auto-cueillette a
gagné de nouveaux adeptes. «C'est
toutefois dans les années 70 que

   
La vingt et unième édition du guide tou-
ristique Au Coeur de I'Estrie et de lo troi-
sieme édition du guide Magog-Orford en
revue ont été lancés par Danielle Si-
mard-Aumais, présidente de TouriCentre
Estrie. À la gauche de Mme Simard-Au-
mois, on reconnaît Robert C. Aumais,
collaborateurspécial, et, à sa droite, Ré-
jean Beaudoin, président de Pragma
Tourisme-conseil, qui a conçulessix cir-
cuits suggérés aux touristes.

station touristique Magog-Orford
contenus dans le guide Au coeur de
l'Estrie seront accessibles aux utili-
sateurs du réseau Internet et que le
jour n’est pas éloigné où toutes les
informations relatives à l’Estrie que
ce guide véhicule le seront aussi.

Six circuits suggérés

Elle a souligné que la vingt et
unième édition du guide Au Coeur
de l’Estrie a un petit quelque chose
que n'avaient pas les vingt éditions
qui l’ont précédée: elle suggère six
circuits dont la longueur va de 60 ki-
lomètres à 225 kilomètres et dontle
bureau d’information de la Corpo-
ration touristique Magog-Orford si-
tué à Magogest à la fois le point de
départ et le point d'arrivée.

Un de ces circuits est le circuit
des Cantons dont les étapes sont
Eastman, Stukely-Sud, Waterloo,
Granby, Bromont, Lac-Brome, Sut-
ton, Cowansville, Dunham, Fre-
lighsburgh, Mansonville, Bolton
Centre et Austin.

Un deuxième est le tour du lac
Memphrémagog qui passe par Aus-
tin, Bolton Centre, Mansonville,
Highwater, Newport, Stanstead,
Fitch Bay et Georgeville.

Un autre circuit, le circuit pano-
ramique, fait visiter Georgeville,
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Fitch Bay, Stanstead, Ayer’s Cliff,
Coaticook, Barnston, Baldwin Mills,
Compton, Huntingville, North Hat-
ley et Sainte-Catherine-de-Hatley.

Le circuit des villes et des campa-
gnes passe par Sainte-Catherine-de
Hatley, North Hatley, Lennoxville,
Sherbrooke, Deauville et Omerville.

Quant au circuit du Val Saint-
François, il fait voir Saint-Denis-de-
Brompton, Saint-François-Xavier-
de-Brompton, Kingsbury, Rich-
mond et Windsor.

Uncircuit international conduitle
voyageur à Mansonville, North
Troy, Morrisville, Stowe, Middlesex,
Montpelier, Woodbury, Hardwick,
Craftsbury, Albany, Newport et
Stanstead.

Del’avis du président de Touris-
me Estrie, M. Jacques Robidas, la
création de ces circuits incitera cer-
tainement de nombreux visiteurs à
prolonger leur séjour en Estrie. Il a
cependat ajouté que, pour que cet
objectif qui est un des principaux
buts visés par Tourisme Estrie soit
atteint, il faut que les personnes
avec qui les touristes ont leurs pre-
miers contacts à leur arrivée con-
naissent bien l’Estrie afin d’être en
mesure de leur suggérer l’itinéraire
qui répond à leurs attentes et peut
être parcouru aisément.

 

 

30 ans de fraises fraîches et d’accueils chaleureux à la ferme
 

Richard Wera et Yvonne Cassidy

 

 

 
I'auto-cueillette a vraiment pris son
essor. Le fait de choisir soi-méme
les fraises, d'être sûr que du fond
au dessus du panier elles sont à no-
tre goût expliquent l'engouement
de l'auto-cueillette», ajoute M. We-
ra.

Toutela famille!

Petits et grands se rencontrent
donc, chaque début d'été, dans
l'immense champ de la ferme We-
ra. Une bonne occasion de se re-
voir, de prendre les «dernières nou-
velles» ou tout simplement de se
réunir en famille.

«Tous les cueilleurs sont bien

encadrés afin qu'ils ne se retrouvent
pas dans un rang déjà cueilli. Nous
recevons également les enfants;
après tout, ce sont nos clients de
demain!», souligne Mme Cassidy.

En plus de l'aménagement tant
des champs que des entrées et sor-
ties pour faciliter la circulation des
nombreusesvoitures, le couple We-
ra-Cassidy veille au moindre détail
pouvant améliorer le service à la
clientèle. «Nous donnons des sacs
pour le congélateur. Quelle façon
ensoleillée de se remémorer les
beaux jours d'été en sortant ces
belles fraises durant la saison hiver-
nale! On a aussi des recettes et de
la crème disponible sur place», pré-
cise Mme Cassidy.

Mais surtout, aucun effort n’est
négligé pour offrir un produit de
qualité. Chaque plant ne produit
pas plus que deux ans, pour des
fruits vraiment succulents. L'irriga-
tion assure également de belles
fraises juteuses, évitant notamment
les dégâts du gel. Enfin, grâce au
club d'encadrement des produc-
teurs de petits fruits, la ferme Wera
compte sur les services d’un agro-
nome qui fait du dépistage. Ainsi,
on réduit l'utilisation de pesticides.
«Nous utilisons également des mé-
thodes mécaniques pour les mau-
vaises herbes notamment, quielles
diminuentl'utilisation d’herbicides»,
d'expliquer M. Wera.

Avec le printemps pluvieux, nous
aurons droit à un «grand cru» côté
fraises cette année. Prêt pour une
autre saison? La ferme Wera vous
attend!

 

 

3900, route 143, Lennoxville    
 

562-5938 ou 564-8641
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ENFANT-SOLEIL
Le 3e Omnium de golf Everest

Enfant-Soleil, disputé au club Joliet-
te, aura été un grand succès. Grâce à
la générosité des clients et fournis-
seurs, plus de 52 000 $ ont été re-
cueillis lors de cette activité sous la
présidence de Pierre Brunet, prési-
dent et chef de la direction de Léves-

que Beaubien Geoffrion...
-0-

Jean Perrault, maire de Sherbroo-
ke, aurait profité de sa ronde de golf
avec Claude Lacroix afin de lui de-
mander de convaincre Claude Boulay.
président du Groupe Everest, d’ame-
ner I'Omnium de golf du Groupe
Everest Opération Enfant-Soleil à
Sherbrooke.

 

    

-()-

En plus de recevoir au départ une
p'tite leçon de conduite de voiturette,
Raymond Tardif aurait reçu à plu-
sieurs reprises des avertissements
par le «marshall» au club de Joliette.
Raymond devait comprendre qu’en
plus de devoir circuler sur les côtes
dans l’herbe longue,il devait y jouer.
Il a donc passé la journée dans le
«rough»...

-0-

Claude Lacroix, vice-président du
Groupe Everest et directeur général
d'Everest Estrie, partageait non seu-
lement la même voiturette mais les
mêmes sous-bois... En parlant de La-
croix et Tardif, ce duo aurait profité
des arrêts dans le match de golf, en
raison de la pluie, pour faire de la
thérapie de groupe: les yeux fermés,
ils répétaient ensemble «J’aime le
golf... «J'aimele golf...

-0-
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en liberte...

 
Claude Lacroix, vice-président du Groupe Everest et dg d’Everest Estrie, jouait en
compagnie de Raymond Tardif, président et éditeur de La Tribune ainsi que Jean
Perrault, maire de Sherbrooke.

d’Informatrix 2000, qui en est à ses
débuts au golf, pense sérieusement à
développer un nouveau logiciel qui
permettrait d’améliorer sa technique
à ce sport si populaire chez les gens
d’affaires. Le même logiciel permet-
trait également de compter tous les

coups...
-0-

Louis Lagassé, vice-président de
C-MAC,n'a pas dit un mot de la jour-
née,il jouait avec Daniel Nadeau, di-
recteur de la Division relations publi-
ques d'Everest Estrie. Il a très bien
joué cependant.

-0-

Normand Daoust, directeur mar-
keting de Cascades P.S.H., a renoué
contact avec son ancienne famille,
celle du Groupe Everest. Ceux-ci ont
pu constater qu’il n'est pas meilleur
au golf qu’avant...

Claude Beaudin, directeur des re-
lations de travail et dotation de Bom-
bardier-Valcourt, nous annongait
qu’il allait bientôt travailler aux Etats-
Unis. Claude est certain que son «sco-
re» au golf ne sera pas affecté par le
taux de change...

-0-

Francois Béland, directeur de la
Division publicité-promotion d’Eve-
rest Estrie, a démontré sa capacité
de frapper a trois occasions des ar-
bres et de voir sa balle revenir au
centre du terrain....

-(-

Un «foursome» très coloré que
celui réunissant Claude Beaudin - en-
core en bermuda - qui se sentait un
peu à part avec ses partenaires Ber-
nard Casiez. François Béland et Nor-
mand Daoust, tous trois avec un pan-

 

Bernard Casiez, vice-président -0- talon de pluie jaune...  

.,
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Café/potins  
 

Les nouvelles propriétaires du Café
Mi-Vallon à Rock Forest, NICOLE
TANGUAYet JOHANNE ROBERGE,
n’ont absolument pasl'intention de se
lancer dans le nettoyage de vêtements!
Il est vrai qu'un nettoyeurs’est installé
tout près, mais certainement pas dans
le restaurant qui conserve sa vocation
et sa clientèle fidèle…

-0-

ANDRE ROY, le représentant
commercial de CHLT. s’est procuré
une tondeuse électrique à la grande
joie de sa compagne ISABELLE.Cette
dernière est d’avis qu’André ne devrait
avoir aucune difficulté à retrouver sa
nouvelle demeure...en raison du peu
de fil que l’on retrouve à la tondeuse.

-0-

Homme attentionné et prévenant.
le chirurgien-dentiste DENIS LEMAY
a sorti la voiture neuve de son épouse
DENYSE du garage familial. mais il
avait oublié d’ouvrir la porte avant de
procéder à la manoeuvre.

-0-

L'équipe des maires JEAN PER-
RAULT et DAVID PRICE a eu le
meilleur. par une mince marge d’un
coup. sur celle réunissant GERALD
BOUDREAU, de Waterville et JAC-
QUES THEBERGE, de Cookshire, au
tournoi de golf du maire de Fleuri-
mont...

-0-

Formant une équipe avec ANDRÉ
ROY, de Pétroles Roy. DENIS PRO-
TEAU, de Pneus Sher-Mont parvenait
à prendre la mesure de SERGE LA-
DOUCEUR et ALAIN BOMBAR-
DIER, deux membres de l’équipe Ex-
cavation Toulouse. par la marge de
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Pierre-Luc Marceau, 14 ans, à réussi un trou d’un coupil y a quelques
Jours au 14e trou du Club de golf de Sherbrooke.

Après avoir disputé sa ronde régulière, Pier-
re-Luc est allé retrouver son père Pierre qui
était au travail dans une maison en construction
sur la rue Antoine-Naaman.

Le père n'ayant pas terminé son travail, le
Jeune Pierre-Luc est retourné sur le parcours,
soit au 14e trou qui est voisin de la rue Antoine-
Naaman.

Seul sur le tertre de départ, il a frappé sa
balle avec aplomb... quelque part sur le vert de
cette normale 3. En s’approchant du vert, il ne
voyait pas sa balle! C’est une dame et son mari
de l’autre côté de la rue, témoins de son coup

 

témoinsde son trou d’un coup.
Bravo Pierre-Luc! 

d'éclat, qui ont applaudi Pierre-Luc tout fler de Pierre-Luc Marceau
reprendre sa balle logée bien au fond de la cou- à réussi un trou

pe. d'un coup spécial.
En courant, le jeune golfeur est allé informer

son père de son exploit. Ce dernier, grimpé dans une échelle, est resté in-
crédule jusqu’au moment où Pierre-Luc l’a convaincu d'arrêter chez les  
 

deux coups...
-0-

En parlant de DENIS PROTEAU,
sa conjointe SOLANGEse présentait
surla galerie du club de golf Sherbroo-
ke avec un large sourire et ce commen-
taire: «Enfin, j'ai réussi à faire tout ce
qui donnela rage: le lavage etle repas-
sage!»

-0-

Le conseiller municipal JACQUES
JUBINVILLE, de la Ville de Sher-
brooke, donne toutle crédit à son pro-
fesseur de golf JOSEE PERUSSE...
ROBERT PERRON,vérificateur à la
Caisse populaire de Fleurimontet pré-
sident du hockey mineur de Fleuri-
mont, ne savait pas qu’une voiturette
électrique possédait une marche arriè-
re...

-0-

Saviez-vous que MARCEL GA-
GNON et FERNAND FILTEAU, les
deux sont âgés de 76 ans, ont remis en
équipe une feuille de pointage de 76
coups...

-0-

JEAN-GUY DEMERS [eau]. RE-
JEAN FONTAINE |vert]|. STEPHANE
NOLET (sable) et MICHEL INKEL
[bois] sont les gagnants au trou numé-
ro 16 du SCC. Un concours fort amu-
sant...

-0-

MAURIL ROBIDAS, du Service des
loisirs de Fleurimont est l’un des res-
ponsables. avec les JACQUES MES-
SARA, de la Fédé des Caisses Pop.
ALPHONSE FABI, des Produits de
Ciment Sherbrooke. JEAN DESRO-
SIERS, PVCQ. FRANCOIS ISABEL-
LE, Caisse populaire de Fleurimont.
MICHEL AUBUT, Technocopie et
LYNDA CHAGNON...

-(-

GUY CHOUINARD, le gérant et
entraîneur-chef des Faucons de Sher-
brooke. ne serait pas trop régulier sur
les départs mais l’on raconte que Guy
est fort comme un ours. Au 18¢ du
SCC, Guy a logé son coup de départ
dans le lac du numéro |. Il faut le faire
! Guy évoluait en compagnie de SER-
GE BLAIS...

Plusde 100 000 consommateurs garantischaquejour.
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HOROSCOPE ~~=
du 22 déc. au 20 janv.

CORE
Votre ciel devient bleu. Trop d'hésitation serait

funeste. Il est question d'un déplacement. Votre
pensée voyage. Rendez-vous profitable. Cueillez
les roses à temps. | surgit une question grave. |!
faut lutter contre les idées moroses. Silence.

Veneer

)

#2001
Vos qualités sont reconnues. Message équivo-

que. Prenez les moyens voulus. Ne bâtissez pas sur
le sable. Des regards en disent long. La nécessité
est la mère de l'invention. Vous avez de l'intuition.
Fuyez les mauvaises langues.

“Poisson
du 20 fév. au 20 mars

Vous évoluez avec une parfaite aisance. Vous ne
croyez pas aux revenants. Les événements vous fa-
vorisent. Un fait s'avère significatif. On vous trou-
ve le parole facile. L'autre sexe fait des projets. On
ne mord pas la main qui nous flatte.

cle du 21 mars au 20 avril

Vous devinez une pensée agréable. Ne cédez pas
votre place. L'autre sexe apprécie votre talent de
compréhension. Les plaisirs se succèdent. On n'a
rien pour rien. Résultat inespéré. On vous donne
gain de cause. Parlez franchement.

autreaUu du 21 avril au 20 mai

L'amour se promène. Un conseil est apprécié. Le
succès n'est pas éloigné. Une figure devient très
intéressante. Votre coeur ne vous trompe pas. Les
astres vous sont favorables. Votre avancement se
discute. Une porte s'ouvre.

Gemecaux du 21 mai ou 21 juin

Tout passe et tout change. Visite inopinée. Des
charmes apportent souvent des surprises. Un méri-
te est reconnu. Vous avez une personnalité enga-
geante. Ne rêvez pas de choses impossibles. Pas
trop d'orgueil. Ne vous lancez pas à l'aveuglette.

Cancer du 22 juin au 22 juillet

Un rival vous importune. Vous avez une nature
alerte et vive. N'insistez pas trop. Vous ne pouvez
pas toujours avoir raison. Vous devez reviser vos
idées. Des amis vous causent des ennuis. Vos qua-
lités viennent à votre rescousse.

du 23 juillet au 23 aoûtLion
Les aubaines augmentent. Un visage vous plaît.

Une initiative se dessine. Surveiliez bien vos ges-
tes. Le temps guérit les blessures. De nouveaux
projets sont élaborés. Vous avez un penchant hono-
rable. Une personne a quelque chose à dire.

Uienge ds 24 2001 su 22 sept.

Propos qui vous intéressent. Vous faites une pro-
position importante. Incident étrange. Vous devez
revenir sur une décision coûteuse. Votre franchise

. vous honore. Vous acceptez une responsabilité. On
ne peut contrôler les langues.

Balance du 23 sept. au 23 oct.

Votre encouragement est apprécié. L'autre sexe
manque de clairvoyance. Vous ne vous trompez
pas. Une décisration vous attendrit. Un groupe se
trémousse. Ne prenez pas tout pour acquis. Une
apparence n'est qu'un mirage. On vous invite.

( Scorpion ) ov 24 oct, eu 22 nov.

Vous avez une preuve tangible d'une grande af-
fection. Une inclination nouvelle se manifests. On
fait des instances auprès de vous. L'ambiance n'est
pas toujours favorable. Une bombe éclate. Plan

: ebandonné. Un échec vous est évité,

(Sagitiaïre du 23 nov. ou 21 déc.

Abstanez-vous de tout commentaire. L'autre
sexe a des idées particulières. Une inquiétude
s'aggrave. Des regarde deviennent perçants. On é-
voque des souvenirs. On étudie certains aspects de
votre avenir. En affaire il n'y © pas d'amis.  
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activité conflit lettre

affable croire local

affaire

agent décès machine
ample derechef météo
annonce mobile

avéré écrire
édifice naître

bilan éluder
bureau enceinte part

but entacher
ranimer

caméra film receler
cause frêle relief
céder reprise
celer geste rôle
censé gravure
chercher grève titre
chômage
cinéma imiter vente
cliché inédit vue
conférence

solution du numéro 570 : honte
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La Tribune vous offre une couverture dominante du marché Estrien en plus d’un public fidèle et assidu.
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BIEN ' COMME GA
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HAGAR L’HORRIBLE
 

 

QUAND VAS-TU POSER UN POTEAU
PouR MA CORDE À LINGE ?
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SAIS PAS |

  

DECADE - Tol VITE ,HAGAR |

 

 

 

 

    

 

Réponse :

le dégorgeoir.
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Comment appelle-t-on l’instru-
ment servant à retirer l’hame-
çon de la gorge d’un poisson?

    

  

  UNE SECONDE DE
P PLUS ET JE M'BVA-

NOUISSAIS A CAUSE
DE L'ODEUR!

  

 

  

 

 

 

 
 

 

 

“TOUJOURS DU POULET,
TOUJOURS bu

ON NE PEUT FAIRE DES

 

    
    

 

C'EST QUO ? N'Y
APAS DE POULET ?
où EST LE RIZ ?
  
r——  

  
  Une collaboration de l'Office de la langue française      
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Le Camp musical à Bishop’s accueillera 70 jeunes
[I] Pour la première fois en 10 ans, une dizaine d'entre eux seront hébergés sur place
 

Michel RONDEAU Sherbrooke
 

cueillera pour une dixième an-
née consécutive cet été un grou-

pe de 70 jeunes musiciens sur le
campus de l'Université Bishop’s, de
Lennoxville, du 6 au 19 août.

LeCamp musical de l’Estrie ac-

 

INFO-JEUNES
   

Cette année, la nouveauté, expli-
que la présidente du camp musical,
Mme Isabelle Monsarrat, aussi pro-
fesseure de violon, sera la réalisation
d'un camp avec hébergement dans

les locaux de l’Université même, en
plus du camp de jour où les partici-
pants voyagent soir et matin, avec la
participation d’une dizaine de cam-
peurs del'extérieur de la région. «Ça
évolue toujours», commente Mme
Monsarrat.

Le Camp musical s'adresse aux
instrumentistes à cordes (violon, al-
to, violoncelle) désireux de vivre une
expérience musicale intensive sous la
direction de musiciens et professeurs
d'expérience.

Les quatre volets d'activités of-
ferts sont un camp musical pour les
jeunes de 5 à 11 ans, un camp de
musique de chambre et jazz pourles
adolescents de 12 ans et plus, des
ateliers de jazz pour les 16 ans et
plus et un séminaire de jazz pour
adultes, musiciens professionnels,

 

  
  
Ents/pour dâmes
jeunes fflles\
 

 

 

Error    
Michel Houde et son équipe 2
fabriquent un matelas 54x75,
510 ressorts à plateau
(pillow top)   

322-3349  

     

musiciens
teurs et
diants.

Le séminaire
de jazz, offert le
16 août, traitera
de l’intégration
des instruments
à cordes dans le
Jazz ainsi que des
nouvelles voies
offertes par les
instruments mi-
di, violon, alto,
violoncelle bran-
chés sur ordina-
teur.

ama-
étu-

D'ailleurs, le
soir du 16 août, à
la salle Bandeen
de l’Université
Bishop's, sera of-
fert gratuitement
au public un

 

 

concert de jazz
par un trio dont

Les enfants de 5 à 11 ans peuvent profiter d’un camp musical depuis une dizained'années en été surrle
campus del’Université Bishop's.

fera partie M. Marc Bélanger, com-
positeur, arrangeur et musicien, ui
contribue aussi à l'encadrement
jeunes de 12 ans et plus du camp de
musique de chambreet jazz.

Le Camp musical de I'Estrie était
créé en 1986 par la volonté des VI-
valdistes de l’Estrie (devenus “cé
qe’on appelle aujourd”hui les Cordes
elEstrie). On n’offrait alors que le

camp pour violonistes et vicloncellis-
tes de 5 à 12 ans, dont le programme
musical intensif comprenait des
cours privés, des cours de groupe,
une classe d'orchestre et un concert,
avec un programme récréatif com-
plémentaire.

Les autres volets se sont dévelop-
pés dans les années 1990. .

Isabelle Monsarrat fait remarques
que le Camp doit toujours s’autofi=
nancer, que les parents doivent tou<
jours défrayer tous les coûts du
camp. «On reçoit beaucoup d’aidg
de Bishop’s, mais nous ne recevons
aucune subvention.» -

 

 

Sherbrooke (JB)
 

L' Université de Sherbrooke re-
cevra encore cette année
quelques-uns des meilleurs

étudiants de mathématiques et de
sciences de cinquième secondaire et
de première année de cégep. Ces
petits génies prendront part au pro-
gramme Shad Valley qui se déroule-
ra à compter du juillet prochain.

Au plan pratique, les élèves de-
vront produire un plan d’affaires
pour une entreprise et cette année,

Programme Shad Valley à l’Université de Sherbrooke

Le défi des étudiants cette année:
améliorer la qualité de vie des années

leur défi est de réussir à améliorer
la qualité de vie des personnes
âgées. Durant trois semaines ils y
travailleront en équipe. Cette por-
tion du programme a comme objec-
tif de donner aux jeunes le goût de
faire quelque chose par eux-mêmes,
de créer de nouveaux produits et
par conséquent de nouveaux em-
plois.

Shad Valley est un programme
d'entrepreneuriat technologique
ui accueille les meilleurs élèves au
anada. Chaque année, depuis

maintenant 15 ans, environ 400 jeu-
nes participent à ce projet, offert

dans huit universités. L'Université
de Sherbrooke est la seule à offrir
un programmefrancophone.

En plus de démontrer des habile-
tés exceptionnelles en mathémati-
ques et en sciences, les participants
doivent posséder une forte person-
nalité et avoir contribué la vie étu-
diante de leur école. Que ce soit au
niveau des activités artistiques.
sportives ou autres.

Le programme Shad Valley se di-
vise en deux parties. En plus de l’as-
pect pratique. l'aspect plus théori-
que se déroule en classe dans les
universités et comprend des confé-

rences, des ateliers, des excursions,
des séminaires et des laboratoires,
traitant de sciences, de technologies.
et d’entrepreneurship. Cette forma-
tion est dispensée par des employés
et des étudiants de l’Université ainsi”
que par des gensd’affaires.

La session en classe sera complé-Z}
iée par un stage de cing semaines.
en entreprise. Depuis quelques an-
nées, plusieurs employeurs embau-
chent des jeunes qu'ils ont déjà
commandités alors qu’ils partici-
paient au programme Shad Valley.

M
E  
 

 

MISE AU POINT
Dans notre circulaire «Vente
d’entrepôt avant-première»
en vigueur les jeudi 29 et
vendredi 30 juin 1995 et dis-
tribuée le 28 juin 1995, veuil-
lez noter qu'à la page 1, l'il-
lustration de la glacière no
42455 à 9,88$ est inexacte.

Nous présentons nos
excuses à notre clientèle.

SEARS :   

 

Prix de détail suggéré

Notre prix Club: 202 $

    

 

Prix du manufacturier

289$

 

 

 
Aucun paiement avant octobre 1995

(Sur approbation du créd:t - Minimum 200 $)
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L'équipe de production et de livraison: Mrminic. Sylvain, Luce, Michel
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12 h 30 à 16 h‘ Ru

-- Toulours ouvert le samedi de 9 h à 176  
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L'Association des Nadeau dAméri-
que tiendra son rassemblement an-
nuel le 12 août, à l'Isletville, dans ta
région touristique de St-Jean-Port-Jo-
li. Inf.: Association des Nadeau

|gtania

 

PIECES
D'AUTO

CENTRE DE
RECYCLAGE

 

d'Amérique, 785, rue McCrea, Sher-
brooke, JIIL 2M5. Att.: Mme Yvonne
Nadeau.

L'Association des Morin d'Améri-
que lance l'invitation à tous les Morin
à adhérer à leur association; les Chè-
nevert et les Valcourt ont également
pour racines celles des Morin. Pour
recevoir votre bulletin d'adhésion.
veuillez rejoindre l'Association au
C.P. 6700, Sillery, GIT 2W2.

Les Familles Genest, Labarre, La-
jeunesse et alliées organisent un
grand rassemblement le 19 août, à
l'érablière la Pente Douce au 1549
route 122 à Notre-Dame-du-Bon-
Conseil. Inf.: Carmen Labarre Hé-
bert, 1405, boulevard Saint-Charles
de Drummond, J2C 476, (819)472-

5584.

L'Association Fontaine Bienvenu
tiendra sa rencontre annuelle cana-
dienne le 2 juillet au Mont Sacré-
Coeur de Granby. Inscription possible
sur place. Inf: Lucie Fontaine au
(819)563-5262.

£ our la 4e année consécutive, les
familles Perron sont conviées à célé-
brer ensemble le samedi !2 août, au
vignoble Le Cep d'argent à Magog.

Leclerc yr
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Inf.: 563-7661, entre 19h et 21h. Rés.

avantle 15 juillet.

1484 ’L'été dansl’est
Le Comité récréatif du quartier est de
Sherbrooke propose, durant l'été, des
journées récréatives à l’intention des
3 à 5 ans, ainsi que Jeunestival-Extra
pour les 6 à 11 ans. Inscription et in-
formations: 821-5791.

Le Réseau d'amis
Le Réseau d'ami(e)s de Sherbrooke
et des Environs, organisme visant à
briser la solitude des gensisolés parla
maladie, l’âge ou autres circonstances
de la vie, est présentement à la re
cherche de personnes bénévoles pour
faire des visites amicales dans tousles
secteurs de la ville. Appelez au plus
tôt au 562-2494.

Foi et Partage invite toute personne
intéressée à vivre un ressourcement
spirituel au sein de la retraite populai-
re du 9 au 15 juillet, de 13h30à 21h,
au 905 rue Ontario à Sherbrooke. Le
thème de la rencontre «Va plus loin»,
avec les prédicateurs Rita Gagné, Ur-
suline, et Marcel Belzile, père, veuf,
devenu prêtre. Inf. 822-4323, 566-
5489.

AQDR
Des représentants de l'Association
québécoise de défense des droits des
retraité-es et pré-retraité-es (AQDR)
sont a votre service pendant toute la
période cstivale. On peut les contac-
ter en semaine, de Yh30 a 12h, 13h a
16h30 au 829-4636.

Club de marche
Venez marcher avec le Club de ma
che à la Pointe Merry à Magog, de
19h a 20h. Pour information: 82
3408, 829-9902. =
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Arts et spectacles
 

Un immense parc d'attraction s'arrête à Magog
[] Une façon pour toute la famille des'initier aux rudiments du cinéma, d'aujourd'hui jusqu'à dimanche inclusivement
 

Pierrette ROY

\
A la fois spectacle et lieu d’amu-

Magog
 

sement populaire destiné à tou-
te la famille, le Studio Super

Écran Chevrolet qui ouvrira ses por-
tes au grand public ce matin, à
compter de 11h et qui sera accessi-

Le cinéma d'animation auraune pla-
ce de choix au Studio Super Écran et
permettra d'apprécier plusieurs piè-
ces de collection, placées souslu res-
ponsabilité de Alain Dion.

 

blele jusqu’a dimanche inclusivement,
1 à 23 h à la plage municipale

de Magog, vise non seulement à di-
vertir le public mais également à
l’initier aux rudiments du 7e art.

Or, en cette année du centenaire
du cinéma, quelle initiative pouvait
mieux souligner l'événement que cet
immense parc d'attraction couvrant
plus de 80 000 pieds carrés qui s’ap-
plique à démystifier, pour le plus
arge public possible, toutesles tech-
niques de l'art cinématographique
tout en donnant à voir des perfor-
mances spectaculaires.

Et, pas besoin d’être un cinéphi-
le averti ou enragé pour apprécier
l’initiative qui vise à rallier un large
public familial.

Cet immense studio, calqué sur
le modèle hollywoodien et qui a été
conçu pour voyager à la manière des
grands cirques du monde puisqu’il
circule dans 17 camions de 60 et de
45 pieds, fera escale cette fin de se-
maine dansnotrerégion, après avoir
amorcé sa tournée à Trois-Rivières
et avant de visiter les villes de Chi-
coutimi, Laval, Sainte-Foy, Mon-
tréal et Hull.

Cette visite est la première d’une
longue série à venir puisque déjà on
travaille à l’élaboration de nouveaux
projets, axés sur un thème précis
mais traitant toujours de cinéma,
qui visiteront les mêmes villes dans
les prochaines années.

De tout, pour tous
Dès son entrée sur le site, rue

Principale, le visiteur sera plongé

 

‘æepl VIO, LC ede Poon

Le prothésiste Luc Poudrier, qui travaille en collaboration avec Olivier Xavier,ex-
pliquera les méthodes pour réaliser des masquesdevieillissement ou de monstres
à l'atelier des effets spéciaux.

dans l'univers fascinant du cinéma,
découvrant d'un large coupd'oeil
des décors fabuleux, des équipes de
tournage au travail, des figurants en
attente, et des acteurs et des casca-
deurs en action.

La rue des plateaux, où se con-
centreront les cascades à la trampo-
line, les roulottes pour la coiffure, le
maquillage, les costumes et les dé-
cors, les ateliers des effets spéciaux
et les studios d'animation et de post-
production, permettra aux visiteurs
de se familiariser, en compagnie de
spécialistes québécois de ces ques-
tions, avec les différents métiers re-
liés au monde du cinéma.

Certains visiteurs seront même

La marche, le vélo, l'auto et la navette
pour se rendre au Studio Super Ecran
 

Magog
 

Gilles DALLAIRE

J J occupation de la plage muni-
cipale de Magog, du 29 juin
au 2 juillet, par le Studio Su-

per Ecran, vaste parc thématique
consacré au cinéma, contraindra les
résidants de Magog et de Canton de
Magog et les visiteurs qui fréquen-
tent cette plage à changer leurs ha-
bitudes pendantces quatre jours.

Commeil sera impossible de ga-
rer sa voiture dans le parc de sta-
tionnement attenant à la plage mu-
nicipale pendant cette période,il est
recommandé de s’y rendre à pied ou
encore à bicyclette en empruntant la
piste cyclable ou bien de garer sa
voiture dans les parcs de stationne-
ment Du Moulin ou Cabanasitués à
une assez courte distance de la pla-
ge. Ces parcs de stationnement peu-
vent être utilisés gratuitement par

 

Grâce à une annulation à Portland

Un choeur américain en plein
air ce soir à North Hatley
 

North Hatley (GD)
 

le malheur des uns fait le bon-
heur des autres est facile mais

en donner une preuve l’est moins.
Partout sauf à North Hatley où,

aujourd’hui ce 29 juin, on fera son
bonheur d’un malheurarrivé à Port-
land, une ville du Maine qui n’a sans
doute rien en commun avec North
Hatley à part d’être au bord de
l’eau.

Parce que le concert qu’il devait
donner à Portland ce soir a été an-
nulé pour une raison quelconque,
c’est à North Hatley que le choeur
américain The Golden Gate Boys
Choir le donnera, en plein air ct
gratuitement s’il vous plaît, au parc
municipal Dreamland.

Ce choeur masculin réputé re-
groupe une quarantaine de choris-
tes. Il a son pied-a-terre a San Fran-
cisco. II donne présentement une
série de concerts dans lesvilles de la
côte est américaine.

C'est tout à fait par hasard que
les choristes âgés de 7 ans à 14 ans
qui sont accompagnés par 7 chape-
rons et qui interpréteront des airs
du folklore international se retrou-

.
A ffirmer sentencieusement que

vent à North Hatley. Au cours d'une
conversation téléphonique avec la
propriétaire d’un gîte du passant,
Mme Ann Fleischer,les parents de
l’un d’entre eux qui voulaient passer
la fin de semaine prochaine à North
Hatley ont déploré fortuitement
l’annulation du concert prévu à Por-
tland et ont demandé si North Hat-
ley est à distance raisonnable d’une
autre ville où le choeur doit donner
un concert. Mme Fleischer a immé-
diatement flairé- l’aubaine et elle a
tout mis en oeuvre pourtrouvergîte
et couvert à tout ce petit monde.
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FAMOUS PLAYERS

ISHERBROOKE . 565-0366
| Carrefour de V'Estrie 3050 Portland &

CONGO V.F. (13+)*
12:50-3:00-5:10-7:30-10:00

 

POCAHONTAS (V.F.) (G)*
12:30-2:45-4:45-7:00-9:00

BATMAN FOREVER (13+)°
1:15-4:05-7-15-9:50
Cea)
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ll Aussi en version française
au Cinéma Magog et
au Ciné-Parc Orford.

Pr Venion arabe ° lo Maison de Cinemo |

les résidants de Magog qui auront
pris la précaution d’aller chercher a
"hotel de ville une vignette leur con-
férant ce privilege.

Il sera aussi possible d’utiliser le
parc de stationnement R. Langlois
situé à Canton de Magog.

On pourra, à partir de ces trois
parcs de stationnement, se rendre à
a plage municipale à pied ou em-
prunter la navette spéciale qui fera
l’aller-retour entre ces parcs de sta-
tionnementet la plage plusieurs fois
ar jour. Un aller-retour coûtera 1
3 L'utilisation de ce service sera
gratuite pour les enfants agés de
cing ans ou moins.

 

CONCERTS GRATUITS
PLACE DE LA CITE

ET PARC STRATHCONA

 

Place de la Cité
derriére le Palais de justice

CONCERTS-MIDI
12H15A13H

29 juin
La Musiquetterie

Quatuor à cordes, orgue et voix
4 juillet
Kaskara
Funklatin

CONCERTÀ LA BRUNANTE
20

28 juin
Paul Shine and the Dream Team

DIMANCHEEN LIBERTÉ
13H À 16 H

2 juillet

- + Parc Strathcona
devantl'Hôtel de Ville

LUNDI APÉRO-CLASSIQUE- 17 H À 19 H
3 juillet

Quatuor à cordes Goudreau
Quatuor à cordes
 

Uneprésentation de:
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invités a participer directement aux
démonstrations en prétant, qui leur
visage, qui leur chevelure, qui leur
corps, aux explications.

Les cascades

Un peu plus loin la section de
décors consacrée au tournage des
scènes extérieures, étalera ses 400
ieds de décor fabuleux. façon hol-

Rywoodienne, et différents artistes,
clowns, jongleurs, maquilleurs et
faux réalisateurs y assureront une
animation entre les spectacles.

On pourra également y appré-
cier le spectacle de la jungle Quand

  
LA MAISON DU CINÉMA

63, KING OUEST, 566-8782
LUN. MAR. ET MERC.: 4.a

BRUCE WILLIS_

MARCHEOUCRE
VENGEANCE DEFINI
VERSION FRANÇAISE OE-BIE MARS VITIE À

   

 
 

 

RTPERO as
HORAIRE:7:10 - 9:10
 

EMMANUELLE BÉART
DANIEL AUTEUIL

JUNE FEMME &
RANCAISE

at F
HORAIRE: 7:15 - 9:15

CLINT EASTWOOD MERYL STREEP

SUR LA ROUTE DE (G]

MADISON™
THE BRIDGES OF MADISON COUNTY

HORAIRE: 6:50 - 9:25

HORAIRE: 7:05 - 9:15 13

GENE HACKMAN
DENZEL WASHINGTON

FRANÇAISE DE CRIMSON TIDE

HORAIRE: 7:00 - 9:20

MIL GIBSON SOPH
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HORAIRE: 7:30

CINÉMACAPITOL
59KING EST 565-0111
LobLid4.50

| BATMAN
AJAMAIS
3Beslan2
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BATMAN A JAMAIS
en version francaise 113

2e fim: GCORPION NOIR (+

JOHNNY MNEMONIQUE:
en version française

   
  

    

    

   2e film: DON JUAN DE marco12  
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Sortie 118 de l’Autoroute 10, direction Mont Orford
SOUPERS-SPECTACLES DISPONIBLES — CLIMATISEUR

RÉSERVATIONS: (819)843-5440
tofs

Une présentation

 

 &. . 0810

Tarzan sauva Jane dans lequel des
athlètes de la haute voltige se dépla-
cent d'une liane a une autre pour
éblouir les petits commeles grands.

Mais, assurément, la piscine
Nestea devrait constituer un centre
d'attraction fort prisé de toute la fa-
mille puisqu'une équipe de casca-
deurs plongeurs s'élanceront, d’une
échelle plus haute que les falaises
d'Acapulco, pour présenter le spec-
tacle «Cent ans derire et d'action».

En trois heures

Enfin, c’est sur le grand plateau
Chevrolet que revivront Marilyn
Monroe et Charlie Chaplin qui invi-
teront des personnes. dans l'assis-
tance, à donnerla réplique ou à as-
sumer une tâche dans le cadre d’un
tournage.

Pas moins de 19 spectacles de 20
minutes chacun, dont 8activités
continues et trois attractions, seront
offerts dans un feu roulant ininter-
rompu et quiconque voudra assister
à tous les spectacles et visiter le site
dans sa totalité devra compter trois
bonnes heures.

Le coin des petits avec ses jeux
placés sous la surveillance de moni-
teurs, la boutique Parade des pro-
duits dérivés du cinéma,et les diffé-
rentes tentes où les promeneurs
auront accès à une restauration à
coût accessible viendront assurer
aux visiteurs un séjour plus agréable.

Avec sa capacité d'accueil de
20 000personnespar jour, le Studio
Super Écran devrait créer dans la
région, cette fin de semaine. un véri-
table pôle d'attraction.

béRE
imrldeRonHoward

CAaL]ReFOX

DES DEMAIN: 7:10 -yen

“Le Facteur recrée la magie
de Cinéma Paradiso”.

‘Thelma Adams, THE NEW YORK POST

° SYLVESTER=

“IRRESISTIBLEMENT ROMANTIQUE!
Unvibrant hommage à Massimo Troisi.”

Janet Maslin, NEW YORK TIMES

ELE FACTEUR
(11 Postino)

core)
Bs PHILIPPE NOIRET Massimo TRoisst \
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LA PONDATION
SHERBROOKOISE

POUR LA MUSIQUE ET

CROIX BLEUE“
-—aulasc

PRESENTENT

Musique chorale
des XIX€ et
XXCsiècles

Albert J. McNeil
Gospels,
spirituals,

folk tunes et

concert pieces

Le mercredi 19 juillet 1995 à 20 h
Église Saint-Jean-Baptiste
(819) 820-1000
Billet : 18 $

A +
SDERS TÉLÉ

er

Gouvernement du Québec
+ Ministdre do ta Culture

ot dec CommuniaatisnsLaTribune 

 

Bobby MERCIER Windsor
 

La Poudrière de Windsor offre
cet été l'exposition «La fierté de

ma mère».

L e Centre culturel et patrimonial

Cette exposition itinérante, mon-
tée en collaboration avec le Musée
Beaulne de Coaticook, est réalisée
par l’artisane réputée pour la qualité
de son oeuvre, Cécile Gauthier-D’Ar-
cy, avec la collaboration de sa fille

5 Du23juin au 19 août 1995
M du mercredi au samedi, 20h30

dès le 8 juillet, 2 représentations
les samedis à 18h30 et à 21h30

Hélène, qui a conçula mise en scène
des tableaux et des textes, concerne
les savoir-faire traditionnels allant de

la culture du lin à la récupération de
la laine, en passant par les tissages
d’autrefois et les délicats travaux de
crochet et de broderie. Les visiteurs
pourront l’admirer tous les jours de
10h à 18h.

Hier, lors du lancement de cette
exposition qui est concentrée sur les
étoffes d'autrefois, Cécile Gauthier-
D'Arcy a expliqué qu’elle voulait tout
faire et qu’elle refusait de se spéciali-

RENÉ LEFEBVRE,
CHRISTIAN RUEL

et JACINTHE TREMBLAY

Au THÉÂTRE du THÉ des BOIS.:
… 574, rue Parc, Deauville, Qc Autoroute 10, sortie 128

ISSUYA NE CIRE510MES

(CITE 1700 A 

Arts of speciaces

‘artisanat d’avtrefois en vedette a La Poudriere
[I Cécile Gauthier-D'Arcy et sa fille Hélène présentent l'exposition itinérante «La fierté de ma mère»

 
Photo La Tribune, par Bobby Mercier

Cécile Gauthier-D’Arcy, accompagnée desa fille Hélène, était de passage hierà
Windsor pour le lancement de l'exposition «La fierté de ma mère», qui sera pré-
sentée au Centre culturel et patrimonial La Poudrière, duranttoute la saison esti-
vale.

 

 

 

  

 

Sélection de

 

soutiens-qorge et
de sous-vêtements

WeonderBrea"”,
Piaytex"",Voque""

et Warner”s"”
Le choix varie d'un magasin à l'autre

Prix en vigueur jusqu’au mercredi 19 juillet 1995, dansla limite des stocks disponibles

SEARS
Attendez-vous a plus

Copyright 1995. Sears Canada Inc.

Les mentions ‘Ord: ou ‘Était de Sears Canada Inc. se rapportent à des prix Sears. Réglon de Montréal: Anjou: 353-7770, Brossard: 465-1000, LaSalle: 364-7310, Laval: 682-1200,
Pointe-Claire: 694-8815, Repentigny: 582-5532, St-Bruno: 441-6603, Deux-Montagnes: 491-5000, Ville St-Laurent: 335-7770.Région de Québec: Québec: 529-9861, Lévis: 833-4711,
Ste-Foy: 658-2121. En province: Alma: 662-2222, Victoriaville-Arthabaska: 357-4000, Chicoutimi: 549-8240, Drummondville: 478-1381, Granby: 375-5770, Rouyn-Noranda: 797-2321,

St-Jean: 349-2651, St-Jérôme: 432-2110, Sherbrooke: 563-9440, Sorel: 746-2508, Trois-Rivières: 379-5444, St-Georges de Beauce: 228-2222.
Copyright Canada, 1995, Sears Canada Inc.
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ser dans un seul domaine, cherchant
ainsi toujours le défi et la diversité de
son art.

Fermière depuis 1941, elle ajoute
que sa vie s'est toujours orientée vers
le travail manuel. «Je voudrais que
tout le monde connaisse le plaisir que
procure le travail bien fait et utile
avecles étoffes d'autrefois».

Présidente de son cercle depuis 6
ans, Mme Gauthier-D'Arcy. réalise le
maximum de travaux demandés par
son cercle de fermières pour stimuler
ses membres à participer. Elle suit
également des cours pour stimuler la
création et ouvrir des voies nouvelles.

C’est une véritable obsession pour
elle de créer de ses mains. Produire
entre ses doigts vêtements, trous-
seaux, couvertures et nappes apporte
une très grande satisfaction à Cécile
Gauthier-D'Arcy.

Cécile Gauthier-D'Arcy est aussi
un exemple de bénévolat, qui a été
reconnu à maintes reprises. Mariée
depuis 1948,elle à mis au monde sept
enfants. À travers sa vic de mère et
d’artisane, le bénévolat aura sa place.
De sa vision industrieuse de l’artisa-
nat, elle a fondé en 1982, avec sa mè-
re et sa soeur, le groupe Mélinart ou
elle jouera un rôle de promotion
pour vendre et faire connaître entre
autre le travail de sa mère Mélina,
une investigatrice dans le domaine du
tissage.

Réalisant la mise en scène des ta-
bleaux et les textes, Hélène D'Arcy a
réuni ses talents*de conceptrice vi-
suelle et d'écrivaine pour cette expo-
sition «La fièrté de ma mère».

C'est donc une invitation à toutela
population de visiter cette exposition
présentée durant tout l'été au Centre
culturel et patrimonial La Poudrière
de Windsor. Pour s’y rendre, il suffit
de suivre la signalisation touristique à
la sortie 71 de la route 55.

Faites partie
d'une équipe gagnante

celle de
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Abonnez-vous

PTS
Ext. 1-800-567-6955

[JEAN LAPOINTE
en chanson
avec François Cousineau
et ses musiciens
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